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1. Atteinte des objectifs et réalisations du projet 

1.1. Situation actuelle 

Indicateurs Valeur de base Valeur intermédiaire Valeur actuelle 

1er Objectif : Les ménages ruraux amélioreront leur situation alimentaire, économique et leur résilience au changement climatique 

D’ici la fin du projet, au moins 30 

innovations paysannes en lien avec 

le changement climatique seront 

diffusées à travers différents canaux 

dans les régions de Ségou, Mopti et 

Dioïla 

78 innovations paysannes diffusées soient 

76% des 103 diffusées à travers des séances 

d’animation et de rediffusion radiophonique 

(résultat phase V) 

NB : l’aspect changement climatique n’était 

pas prise en compte au départ 

 

31 innovations paysannes diffusées en lien avec le 

changement climatique à travers : 

*5 208 rediffusions d’émissions radiophoniques ; 

*51 séances d’animation par 3 animateurs ; 

*20 séances de formation par 2 paysans 

innovateurs ;  

*2 ateliers de restitution des résultats des 

expérimentations conjointes ; 

*1 visite d’échange d’expériences entre aviculteurs. 

*4 posters élaborés 

*31 innovations paysannes diffusées en lien avec le 

changement climatique : 

*Les innovations paysannes concernées étaient des 

domaines de la lutte contre les parasites des cultures 

et les maladies de la volaille, l’amélioration de la 

productivité des cultures et celle de la production de 

la volaille ; 

* 2 articles publiés sur des innovations paysannes.  

Au moins 5% des 20 000 ménages - 

soit 1 000 ménages ruraux - ayant 

adopté des innovations paysannes 

auront augmenté leurs revenus 

annuels d’au moins 60% et auront 

amélioré leur situation alimentaire 

6,64% de 12 000 ménages soit 797 ménages 

ont vu leur revenu moyen annuel et global 

passé de 114 094 F CFA à 228 485 F 

CFA (résultat phase V) 

 

4% de 20 000 ménages soit 834 ménages ruraux 

ayant adopté des innovations paysannes ont vu leur 

revenu moyen annuel passé de 222 031F CFA à 304 

418 F CFA et ont vu leur couverture alimentaire 

moyen prolongée de 2 à 4 mois. 

*6% des 20 000 ménages ayant adopté des 

innovations paysannes soit 1 200 ménages ruraux ont 

vu leur revenu moyen annuel passé de 236 612 F CFA 

à 440 448 F CFA soit 86,14 % d’augmentation ; 

  

*1 007 des 1 200 ménages ruraux soit 84,16 % ont pu 

améliorer leur situation alimentaire toute l’année. 

2ème Objectif : Des ménages vulnérables à la malnutrition, particulièrement les enfants, femmes enceintes et personnes âgées, se nourriront mieux et amélioreront leur statut nutritionnel 

Au moins 300 ménages vulnérables 

à la malnutrition auront assuré une 

nutrition saine et équilibrée à tous 

leurs membres durant toute l’année, 

particulièrement pour les enfants de 

moins de 59 mois, les femmes 

enceintes et allaitantes et les 

personnes âgées 

-472 ménages ont utilisé au moins une des 

recettes à base de céréales (mil, sorgho, maïs), 

légumineuses (niébé), oléagineux (arachide), 

légumes, feuilles vertes, poissons et viande ; 

 

- Selon les résultats obtenus des études de la 

phase V sur l’évaluation des formules 

d’alimentation : 232 enfants sur 288 ont 

amélioré leur statut nutritionnel (poids cible 

atteint) pendant 3 mois 

200 ménages vulnérables à la malnutrition ont 

assuré une nutrition saine et équilibrée à 1 387 de 

leurs membres dont 462 enfants de moins 59 mois, 

204 femmes enceintes, 258 femmes allaitantes et 

463 personnes âgées pendant 3 mois. 

  

350 ménages vulnérables à la malnutrition ont assuré 

une nutrition saine et équilibrée à tous leurs membres 

composés de : 862 enfants de moins de 59 mois, 404 

femmes enceintes, 408 allaitantes et 763 personnes 

âgées) pendant toute l’année. 

 

 

3ème Objectif :  Des collectivités territoriales, des Services techniques, des ONGs se familiariseront à l’utilisation de l’approche DPI et/ou certains de ses outils dans le cadre de leurs activités 

Au moins 60% des 70 élus locaux 

formés au niveau des collectivités 

58% des 48 élus locaux formés dont 8 

femmes au niveau des collectivités 

territoriales ont intégré 5 innovations 

86% des 70 élus locaux dont 12 femmes au niveau 

des collectivités ont intégré l’approche DPI et/ou ses 

outils et 9 innovations paysannes dans leurs Plans de 

88% des 70 élus locaux dont 12 femmes au niveau des 

collectivités ont intégré l’approche DPI et/ou ses 

outils et 9 innovations paysannes dans leurs Plans de 
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territoriales auront intégré 

l’approche DPI et/ou ses outils dans 

les Plans de Développement Social, 

Économique, Social et Culturel 

(PDESC) des communautés rurales 

paysannes dans leurs Plans de 

Développement Economique, Social et 

Culturel (PDESC). (résultat phase V) 

 

 

Développement Economique, Social et Culturel 

(PDESC). 

 

 

Développement Economique, Social et Culturel 

(PDESC) 

 

Au moins 50% des 50 agents de 

vulgarisation (Services techniques et 

ONGs) formés auront appliqué 

l’approche DPI et/ou ses outils dans 

leurs programmes de développement 

53% des 30 agents de vulgarisation de 

services techniques et d’ONGs formés ont 

intégré certaines innovations paysannes dans 

leurs activités. Il s’agit des agents de 

N’Gasènè, du Service d’agriculture et de 

l’Union Locale des Producteurs du Céréale, 

(ULPC) et Kilabo pour les innovations 

paysannes : couveuse en banco, utilisation de 

la solution de potasse et utilisation de « 

Potokolonimbo » (résultat phase V) 

68% des 50 agents de vulgarisation de services 

techniques et d’ONGs dont 7 femmes formées ont 

intégré certaines innovations paysannes comme 

l’utilisation des produits locaux pour lutter contre le 

Striga hermonthica, l’utilisation de la couveuse en 

banco, l’utilisation de la solution de potasse à base 

de cendre de tige mil pour lutter contre la forte 

mortalité des pintadeaux et l’utilisation de Physalis 

minima « Potokolonimbo » (en bamanankan) dans 

leurs activités.  

70% des 50 agents de vulgarisation de services 

techniques et d’ONGs dont 7 femmes formées ont 

intégré certaines innovations paysannes comme 

l’utilisation des produits locaux pour lutter contre le 

Striga hermonthica, l’utilisation de la couveuse en 

banco, l’utilisation de la solution de potasse à base de 

cendre de tige de mil pour lutter contre la forte 

mortalité des pintadeaux et l’utilisation de Physalis 

minima « Potokolonimbo » (en bamanankan) dans 

leurs programmes  

 

De l’analyse du tableau ci-dessus, la progression constatée en cette deuxième année d’exécution est en bonne voie pour l’atteinte des objectifs du projet. 
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1.2. Réalisation des activités et production d’extrants et de services 

Activités prévues Activités réalisées Effets 
Justification 

des écarts 
Commentaires 

Mise en service de 100 

couveuses en banco solaire 

Suivi de cent (100) aviculteurs et avicultrices 

bénéficiaires des couveuses en banco avec système 

solaire dont trente (30) pour la Région de Ségou, 

trente (30) pour la Région de Mopti et quarante (40) 

pour la Région de Dioïla  

Selon les comptes d’exploitation les revenus 

réalisées par les avicultures et avicultrices ont 

varié de : 

-420 333 F CFA à 2 816 533 F CFA pour les 30 

aviculteurs dont 2 femmes dans la Région de 

Ségou ; 

-331 000 F CFA à 1 468 700 F CFA pour les 30 

aviculteurs dont 1 femme dans la Région de 

Mopti ; 

-314 700 F CFA à 3 028 150 F CFA pour les 40 

aviculteurs dont 4 femmes dans la Région de 

Dioïla.  

 

Les aviculteurs et avicultrices des 

régions de Ségou et Dioïla ont obtenu 

les revenus les plus élevés surtout à 

cause du faible coût lié à l’aliment 

volaille. 

Renforcement des capacités 

sur les mesures d’adaptation 

et d’atténuation des effets du 

changement climatique 

-Quarante-huit (48) producteurs dont trente-six (36) 

femmes du village de Kola-Marka, Région de 

Dioïla ont vu leur capacité renforcée en technique 

de fabrication et d’utilisation du compost solide et 

de biofertilisant liquide. La formation s’est tenue du 

25 au 26 Novembre 2025 en collaboration avec la 

Caritas-Sikasso. 
 

-Cinquante-un (51) producteurs dont trois (03) 

femmes des villages de N’Djila-Fignana, N’Gala et 

Zéta ont été touchés par la formation en technique 

de fabrication et d’utilisation du compost solide et 

de biofertilisant liquide.  

Trente-huit mille six cent (38 600 Kg) de 

compost solide à base de matière verte ont été 

produit par quinze (15) producteurs dont une (1) 

femme. 

 

 

Diffusion des innovations 

paysannes et capitalisation 

des expériences/résultats 

-Mille cent soixante-neuf (1 169) personnes dont 

quatre cent-vingt-trois (423) femmes ont été 

touchées par trente (37) séances d’animation 

-Mille deux (1 200) ménages ont adopté des 

innovations paysannes dont dix-sept (17) 

innovations paysannes dont quatre cent (400) 
 

Les innovations paysannes concernées 

étaient des domaines de lutte contre les 

parasites des cultures, l’amélioration de 
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réalisées sur vingt-un (21) innovations paysannes 

par des animateurs. 
 

-Cent soixante-huit (168) diffusions radiophoniques 

réalisées sur les avantages de onze (11) systèmes 

d’association des cultures dans les différentes 

Régions de Ségou, Mopti et Dioïla. 

 

 

-Deux (2) articles élaborés et publiés en 

collaboration avec le Réseau PROLINNOVA sur 

Appropriate technology magazine.  

pour la Région de Ségou, quatre cent (400) pour 

la Région de Mopti et quatre cent (400) pour la 

Région de Dioïla. 
 

-La production vivrière de la campagne 2025-

2026 est de 11 885, 26 tonnes contre    8 066, 

917 tonnes pour la campagne 2024-2025. 
 

-Quatre cent vingt-cinq (425) personnes dont 

quarante-quatre (44) femmes ont utilisé au 

moins un des systèmes d’association des 

cultures à base de céréales/légumineuses 

(mil/niébé, sorgho/niébé et maïs/arachide) et 

oléagineux/légumineuses (sésame/niébé, 

sésame/arachide) 

-Meilleure partage des résultats auprès des 

partenaires. 

la productivité des cultures et 

l’amélioration de production et de la 

maladie de la volaille. 

 

 

D’une part, cette augmentation est due 

à la bonne répartition pluviométrique 

dans le temps et dans l’espace et 

d’autre part par l’utilisation des 

innovations paysannes combinées aux 

pratiques écologiques (comme le 

compost et l’association des cultures)  

 

Les thèmes des articles sont : 
 

« Les paysans trouvent leur propre 

solution pour lutter contre le charbon 

du sorgho » ; 
 

« Utilisation de la poudre du fruit de 

Ficus gnaphalocarpa pour accroître la 

productivité du sorgho ».  

Conduite des 

expérimentations conjointes 

-Deux (2) expérimentations conjointes conduites 

sur l’évaluation de poudre de fruit de Ficus 

gnaphalocarpa « Torogongon Den » et de poudre 

de feuilles de Leptadenia hastata « Zognè » en 

monoculture et en association dans les zones de 

Cinzana-Gare, Région de Ségou, Sompia, Zéta et 

Wacoro, Région de Dioïla ; 

-Deux (2) ateliers de restitution des résultats des 

expérimentations conjointes réalisés respectivement 

les 14 et 17 Janvier 2026 à Cinzana-Gare, Région 

de Ségou et à l’Hôtel LAFIA de Dioïla. 

La contribution des poudres des produits locaux 

(Ficus gnaphalocarpa « Tôrôgongon » et 

Leptadeniahastatat « Zôgnè ») a été importante 

dans l’augmentation de la productivité des 

options de production évaluées. 

 

Les différentes sessions ont regroupé 

quarante-deux (42) personnes dont cinq 

(5) femmes composées de producteurs 

et productrices et d’agents de service 

technique. 
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Visites d’échange 

d’expériences parmi les 

paysans et entre les paysans 

et d’autres acteurs pertinents 

-Tenue d’une (1) rencontre d’échanges entre le 

projet 1041 de la Caritas-Sikasso et ADAF/Gallè à 

travers le projet PROFEIS sur l’approche 

Développement Participatif de l’Innovation au 

Centre Charles Lwanga de Sikasso, tenue du 30 au 

31 juillet 2025 

   

 

-Réalisation d’une (1) visite d’échanges 

d’expérience entre les aviculteurs et avicultrices du 

projet 1041 de la Caritas-Sikasso et du projet 

PROFEIS de l’ONG ADAF/Gallè sur les couveuses 

en banco avec pétrole et avec système solaire dans 

les villages de Zéta et Kola-Marka, Région de 

Dioïla. 

 

*Meilleure compréhension de l’approche DPI 

par les agents et personnel de la Caritas -Sikasso 

*Utilisation des innovations paysannes comme 

la couveuse en banco avec la lampe à pétrole et 

la solution de potasse à base de cendre de tige 

de mil pour lutter contre la forte mortalité des 

pintadeaux par les aviculteurs et avicultrices du 

projet 1041 de la Caritas-Sikasso 

*Utilisation du compost à base de matière verte 

et biofertilisant liquide par les producteurs et 

productrices de PROFEIS  

 

*Utilisation des innovations paysannes comme 

la couveuse en banco à pétrole et la solution de 

potasse à base de cendre de tige de mil pour 

lutter contre la forte mortalité des pintadeaux 

par les aviculteurs et avicultrices du projet 1041 

ZG 

 

*L’atelier a permis aux participants de 

dégager un plan d’action commun basé 

sur des activités de renforcement des 

capacités sur des innovations 

paysannes et des pratiques 

agroécologiques (compostage à base de 

matière verte et de biofertilisant 

liquide) et d’échanges sur l’outil 

ESLA ; 

 

 

*La visite a regroupé quarante-deux 

(42) personnes dont quatorze (14) 

femmes. L’équipe de la Caritas-

Sikasso était composée de cinq (5) 

aviculteurs, de deux (2) agents de 

terrain, d’un (1) Chargé de projet 1041 

ZG, d’un (1) Chargé de suivi 

évaluation et d’un (1) Chargée à la 

communication.  

*Les participants ont visité les 

installations et ont échangé avec 

Monsieur Zoubairou BOUARE, 

propriétaire de la couveuse en banco 

avec pétrole et Mariam BERTHE, 

propriétaire de la couveuse en banco 

avec système solaire.  
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Ateliers nationaux, sous 

régionaux et internationaux 

de partage des résultats 

-Participation du Coordinateur au 6ème forum des 

partenaires de MISEREOR-KZE au Mali tenu du 

27 au 30 Mai 2025 au Centre Charles Lwanga de 

Sikasso portant sur le thème « système 

agroécologique »  

-Partage des résultats de l’atelier annuel de partage 

des résultats de l’An 1 du projet au Centre Gabriel 

CISSE de Ségou.  L’atelier s’est tenu le 20 Juin 

2025 au Centre Gabriel CISSE de Ségou 

-Participation du Coordinateur à l’atelier 

International des Partenaires de PROLINNOVA à 

Kérala en Inde, du 10 au 14 Novembre 2025 

L’atelier a permis de : 

*partager les expériences des partenaires sur le 

système agro écologique ; 

*renforcer la collaboration à travers des 

échanges d’expériences entre Caritas-Sikasso et 

ADAF/Gallè sur des pratiques agroécologiques 

et des innovations paysannes ; 

* L’atelier a permis de partager les résultats de 

l’an 1 et d’échanger sur les activités de l’an 2 

*L’atelier a permis de partager les résultats des 

Plateformes Pays en matière de promotion de 

l’approche DPI et de l’innovation.  

*Les échanges avec le Réseau PROLINNOVA 

a abouti à un projet de documentation des 

expériences sur le Fonds d’Innovation Locale 

(FIL) et à la soumission d’une note conceptuelle 

basée sur des innovations paysannes à la 

Fondation Sorgho. 

 

Les échanges d’expériences entre le 

projet 1041 de la Caritas-Sikasso et du 

projet PROFEIS de l’ONG 

ADAF/Gallè se sont poursuivis à 

travers de visites d’échanges inter 

paysannes, de formation sur le compost 

solide et biopesticide liquide et 

d’échanges sur l’outil ESLA. 

 

L’atelier a regroupé trente-sept (37) 

participants composés de producteurs 

et productrices, d’agents de service 

technique et d’ONGs et du 

Représentant du Comité Directeur de 

ADAF/Gallè. 

 

 

 

Mise en place et 

renforcement des réseaux 

informels par domaines 

Réalisation d’un atelier d’échanges de réseautage 

entre les producteurs et productrices utilisateurs des 

innovations paysannes et d’autres pratiques 

agroécologiques du 11 au 12 Mars 2026 

L’atelier a permis de : 
 

*d’échanger sur les expériences en matière des 

innovations paysannes et d’autres pratiques 

agroécologiques ;  
 

*de tirer des enseignements sur les opportunités, 

les problèmes /contraintes liées à l’utilisation 

des innovations paysannes et d’autres pratiques 

agroécologiques ; 
 

*de réfléchir sur la poursuite d’échange 

d’expériences sur des innovations paysannes et 

d’autres pratiques agroécologiques entre les 

paysans innovateurs et autres paysans. 

 

L’atelier a regroupé trente-deux (32) 

personnes dont huit (8) femmes 

composées de producteurs et 

productrices paysans et d’utilisateurs 

des innovations paysannes et des 

bonnes pratiques agroécologiques. 

Le réseautage entre les paysans du 

même domaine a été renforcé surtout le 

cas de l’éclosion des œufs avec les 

propriétaires des couveuses en banco, 

la vente des œufs fécondés, des 

poussins et de pintadeaux d’1 semaine 

ou plus. 
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Organisation et participation 

à des foires d'innovations 

paysannes 

-Réalisation d’une (1) foire aux innovations 

paysannes du 25 au 27 Mars 2026 au Centre 

Gabriel CISSE de Ségou. 
 

-Exposition de : onze (11) innovations paysannes ; 

quatre (4) paysans selectionneurs et trois (3) 

transformatrices des produits locaux. 
 

-Réalisation des conférences/débats sur le foncier 

agricole ; l’approche Développement Participatif de 

l’Innovation (DPI) ; l’agroécologie comme mesure 

d’adaptation au changement climatique ; le 

processus d’amélioration des semences paysannes 

pour une autonomisation semencière ;  
 

-Remise des attestations de participation et de 

reconnaissance aux participants ; 
 

-Remise de prix aux trois (3) meilleures innovations 

paysannes. 

La Foire aux Innovations Paysannes a permis 

de : 

*mettre en évidence la créativité des paysans et 

paysannes ; 

*favoriser des échanges d’expériences entre les 

acteurs du développement et de contribuer à une 

meilleure diffusion des innovations paysannes ; 

*établir/renforcer le réseautage entre les paysans 

innovateurs et d’autres producteurs ; 

-formuler des recommandations pour la 

promotion des innovations paysannes. 

 

 

La Foire a enregistré soixante-une (61) 

personnes dont onze (11) femmes et 

composées de paysans innovateurs, de 

producteurs et productrices, de paysans 

semenciers, de transformatrices, d’élus 

locaux, d’agents de service techniques 

et d’ONG, d’étudiants et des hommes 

de médias audiovisuels.   

C’est surtout la couveuse en banco qui 

a attiré l’attention de beaucoup de 

participants et de visiteurs. De plus , 

parmi les thématiques débattus, le 

foncier agricole a attiré l’attention de 

beaucoup de paysans. 

Appui à l’information, à la 

démonstration, à la 

promotion des bonnes 

pratiques nutritionnelles et à 

la valorisation des mets 

proposés par les populations 

-Quatre-vingt-quatorze (94) séances d’Information 

d’Education et de Communication (IEC) animées 

sur 6 mets nutritifs : *bouillie à base du mélange de 

mil, sorgho, maïs et niébé ; *soupe à base de niébé ; 

*boulette à base de niébé *« laro » à base de mil ; 

*sauce de feuilles de niébé avec la pâte d’arachide 

et *la bouillie à base d’arachide.      -Les séances 

ont touché Mille neuf-cent soixante-huit (1 968) 

personnes dont    Mille quatre soixante -six (1 466) 

femmes. 

Trois cent cinquante (350) ménages vulnérables 

à la malnutrition ont assuré une nutrition saine 

et équilibrée à tous leurs membres (enfants de 

moins de 59 mois, les femmes enceintes et 

allaitantes et les personnes âgées). 

 

Six (6) mets nutritifs et riches en vitamines ont 

été promus non seulement pour les enfants mais 

aussi pour les femmes enceintes et allaitantes et 

les personnes âgées. 

 

Les six mets diffusés lors des séances 

de démonstration nutritionnelle sont 

riches en nutriments et jouent un rôle 

important dans la nutrition équilibrée 

pour toutes les classes ou catégories de 

la famille (enfants, femmes enceintes et 

personnes âgées). 

Appui aux activités de 

transformation et de 

commercialisation des 

produits issus des 

innovations paysannes et/ou 

de la recherche 

Un échantillon de 240 bouteilles de 250 ml de jus à 

partir de fruits séchés de zizyphus amélioré 

naturelle et au gingembre ont été produits   

Des tests de dégustation ont été effectués pour 

recueillir l’appréciation des consommateurs. Il 

ressort que les consommateurs de tranche d’âge 

de moins de 40 ans préfère le zizyphus amélioré 

naturelle tandis que ceux de plus de 40 préfère 

avec le gingembre. 

 

Des réflexions sont en cours pour la 

poursuite des activités.  
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Appui aux communes pour 

les activités de prise en 

compte de l’approche DPI 

Appui à quatre (4) nouvelles communes 

d’intervention dont 4 (Gouendo, Massala, Sanando 

et Tésserla) de la Région de Ségou pour la prise en 

compte de l’approche DPI dans leurs activités 

Les différentes communes avec l’appui du 

projet ont organisé des activités d’information et 

de sensibilisation, des journées portes ouvertes, 

de formation sur des innovations paysannes et 

d’identification et de caractérisation des bonnes 

pratiques 

 Des rapports d’activités sont 

disponibles pour les différentes 

communes. 

Ateliers d’échanges 

périodique des plateformes 

multi-acteurs d’innovations 

Deux (2) rencontres de la plateforme multi acteurs 

réalisées respectivement : les 30 Octobre 2025 et 23 

Avril 2026 dans la salle de réunion de la Direction 

Nationale de l’Agriculture (DNA)  

 

-Les membres de la plateforme ont contribué à 

la promotion de certaines innovations paysannes 

(poudre de fruit de Ficus gnaphalocarpa, 

couveuse en banco, utilisation de la solution de 

potasse à base de cendre de tige de mil, Pot de 

Gakou) dans leur zone intervention. 

 Les différentes rencontres ont 

enregistré la participation de cinquante 

(50) personnes dont douze (12) 

femmes. 

 

Renforcement des capacités 

des élus locaux, des agents 

de conseil agricole et des 

membres des commissions 

des utilisateurs des résultats 

de la recherche et des 

innovations paysannes en 

vue de l’institutionnalisation 

du DPI 

Réalisation d’un atelier d’échanges avec les 

chercheurs de l’Institut d’Economie Rurale (IER) 

sur l’approche DPI. 

L’atelier a permis de : 

*renforcer les capacités des chercheurs sur les 

concepts, les principes et la méthodologie du 

DPI ; 

*partager avec les chercheurs les résultats de 

certaines innovations paysannes pertinentes ; 

*déterminer les pistes de collaboration possible 

entre le projet PROFEIS et les chercheurs sur 

les innovations paysannes pertinentes partagées.  

 L’atelier a regroupé vingt-cinq (25) 

chercheurs dont six (6) femmes des 

programmes de sorgho, maïs, mil, 

niébé, fruits/légumes, volaille, riz 

irrigué, riz bas-fond, ressource 

forestière, changement climatique, 

environnement et développement 

durable de l’IER. 

Rencontres régulières du 

Comité de Pilotage et de 

l’équipe technique 

Réalisation de douze (12) rencontres mensuelles de 

l’équipe technique. 

Les rencontres mensuelles de l’équipe technique 

ont permis une meilleure planification des 

activités. 

  

Saisie des effets/Suivi 

d’impact 

2 missions de suivi réalisées par l’équipe technique 

: 

-Du 14 au 17 Mai 2025 dans les villages de Djéla, 

Kanouala et Zeimbougou-Mangoni, Région de 

Dioïla ; 

-Du 09 au 13 Septembre 2025 dans les villages de 

Faléma, Kanouala, Massala, Séribougou, 

Zeimbougou Mangoni et Zambougou Zoumaira, 

Région de Ségou, Kola-Bamana, Wacoro et Zéta, 

Région de Dioïla. 

Meilleure connaissance de l’état d’évolution des 

activités planifiées et réorientation des activités 

pour l’atteinte des objectifs. 

 Les suivis des membres de l’équipe 

technique sont organisés dans les zones 

à moindre risque.  
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1.3. Autres effets et risques 

Entre autres effets obtenus on note : 

- L’adoption des innovations paysannes combinées à des pratiques agroécologiques comme le 

compostage, l’association des cultures et l’utilisation des biopesticides a permis aux ménages ruraux 

d’améliorer leur situation alimentaire et nutritionnelle et de générer des revenus et à partir de la vente 

des produits agricoles, maraîchers et avicoles ; 

- L’utilisation continue de la couveuse en banco avec système solaire a permis aux paysans de diversifier 

leur objectif de production (vente des œufs, des poussins, des sujets adultes) ; 

- L’utilisation des produits locaux diffusés suite aux différentes séances d’Information d’Education et de 

Communication (IEC) et de démonstration nutritionnelle à base des produits locaux par les ménages 

ruraux ont permis de diversifier et d’améliorer l’état nutritionnel des membres des ménages ; 

- L’intégration de l’approche DPI et des innovations paysannes dans les Plans Développement Social 

Economique et Culturel (PDSEC) par les élus locaux favorisera le développement communautaire à la 

base ; 

- L’utilisation des innovations paysannes par les agents de services techniques et d’ONGs dans leurs 

activités d’information, de formation et de sensibilisation prouve à suffisance l’encrage institutionnel 

pour la promotion des innovations paysannes en général et de l’approche DPI en particulier ; 

- Le renforcement de la collaboration entre l’Institut d’Economie Rurale (IER), l’Association des 

Organisations Professionnelles Paysannes et l’Association pour le Développement des Activités de 

Production à travers l’élaboration d’un projet commun basé sur des technologies et des innovations 

agricoles pour répondre à un appel à candidature lancé par CORAF ; 

- Le renforcement de la collaboration avec Caritas-Sikasso à travers de série d’ateliers, de formations et 

de visites d’échanges d’expériences et de foire aux innovations paysannes a permis l’utilisation des 

innovations paysannes (couveuse en banco à pétrole et système solaire solution de potasse à base cendre 

de tige de mil pour lutter contre la forte mortalité des pintadeaux dans les zones d’intervention du projet 

1041 de la Caritas-Sikasso. Il en est de même pour l’utilisation des pratiques agroécologiques 

(compostage à base de matière verte et des biofertilisant liquide à base des produits locaux) dans les 

zones d’intervention du projet 114 – 900 -1076 ZG de ADAF/Gallè. 

1.4. Opportunités inattendues et/ou risques guettant actuellement la réalisation du projet 

- La formation en entreprenariat a permis la création des petites unités d’entreprises de production des 

œufs fécondés qui est en forte demande. Il y’a aussi la possible création d’entreprise pour la vente des 

composts solides et des biofertilisants entre les communautés d’une même commune et des communes 

voisines ; 

- La vente diversifiée des produits agricoles, maraichers et avicoles contribue réellement à la résilience 

des populations sur les effets néfastes du changement climatique ;  

- Le réseautage est une réalité sans support financier. Des paysans font des visites d’échanges 

d’expériences entre eux à partir de leur propre moyen financier. Les moyens de communication comme 

le téléphone, le WhatsApp avec des groupes par domaine sont devenu un moyen de travail pour les 

conseils, le paiement des services entre paysans etc ;  

- Malgré les efforts déployés par l’Etat pour assurer la sécurité des personnes et de leurs bien, l’insécurité 

persiste. Toutefois le projet s’adaptera aux mesures de sécurité édictées par les autorités ainsi 

qu’ADAF/Gallè pour mener à bien ses activités dans les différentes zones d’intervention ; 
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- Les effets néfastes du changement climatique (sècheresse et inondation prolongées) pourraient affecter 

d’avantage les communautés surtout celles à faibles ressources si des dispositions ne sont pas prises à 

temps. 

2. Conclusion 

Des résultats encourageants ont été enregistrés dans la mise en œuvre des activités de la deuxième année du 

projet. Le projet poursuivra ses activités de diffusion des innovations paysannes et des pratiques agroécologiques 

résilientes aux effets néfastes du changement afin de renforcer davantage la résilience des ménages ruraux. Le 

projet étant à sa deuxième année d’exécution une évaluation externe est prévue pour mieux apprécier les 

changements induits par le projet dans les différentes zones d’intervention. 
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QUELQUES PHOTOS DES REALISATIONS 

       
                 Atelier d’échanges sur l’approche DPI avec la Caritas-Sikasso                                                          Ouverture des travaux dela Foire aux Innovations Paysannes                                                                   

 
Visite des stands par les officiels et le public 

 

 

 

 

     
              Séance de démonstration nutritionnelle sur la boullie à base de céréales et de la sauce à base de feuilles de niébé à zambougou-zoumaïra, Région de Ségou 

 

Démonstration sur la bouillie enrichie à base de céréales et légumineuses 
(mil, sorgho, maïs et niébé) à Yadianga, Région de Mopti 
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Djakaridia SIDIBE, utilisateur de la couveuse en banco avec système solaire à Niamdoumana, Région de Dioïla 

 

 
Formation sur le compostage à base de matière verte dans le village de Massala, Région Dioïla 

 

 

 

 

 

 

 

 
 

Association Maïs/Arachide au stade de levée chez Siriman TRAORE à Zéta 

 

   
           

    Association Maïs/Arachide chez Siriman TRAORE à Zéta, Région de Dioïla                                  Récolte du sorgho chez Kôtiè TRAORE à Kola-Bamana, Région de Dioïla 

 

    

  

 


